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PROBLEMES 
de l'inspection Scolaire 

L'instauration d'un clima t de confiance 
tians l'inspection autant que dans l'édu~a
tion ne sera pas le moindre bienfait des tra
vaux inspirés. dans l'enseignement primaire, 
par le souci de respecter et de comprendre 
au maximum les enfants et les honunes. La 
coopération suppose cette confiance, qui n'a_ 
jamais po1té atteinte - bien loin de_ là -
à l'autorité véritable qui reste attachee aux 
noms de « maître » et de « chef ». 

Ayant essayé de contribuer à l'établisse
ment de rapports confiants entre instituteurs 
et inspecteurs, je suis heureux de voir s'ins
tituer dans la C.E.L. un large échange de 
vues sur la délicate question de !'Inspection. 
Instituteurs et inspecteurs doivent formuler 
avec autaht de franchise que de sérénité 
lem· opinion respective sur l'institution ac
tuelle ; les uns et les autres ont assurément 
à son sujet, une conception idéale, et celle 
des uns est sans doute très approchante de 
celle des autres; mais les premiers sont pla
cés de façon à voir en tout premier plan les 
imperfections d 'une pratique qui leur donne 
souvent l'impression de s'imposer à eux du 
dehors, tandis que les seconds, appelés à 
composer avec de multiples difficultés, adop
tent ou se donnent la forme de travail qui 
leur semble la moins imparfaite en l'état 
actuel oil.es choses. 

Consulter instituteurs et inspecteurs, les 
appeler à confier à l'un des leurs des avis 
et suggestions très objectivement exprimés, 
permettra de synthétiser les points de vue 
en deux rapports dont la confrontation ne 
manquera pas d'être du plus haut intérêt 
pour tous. Je , propose ci-dessous deux ques
tionnaires parallèles, aux maîtres d'une part, 
aux inspecteurs d 'autre part. Il est très sou
haitable que tous les membres de la C.E.L. 
y répondent, en traitant séparément chaque 
question. Les réponses des maîtres seront 
adressées à Freinet, à Cannes, en attendant 
la désignation d'un responsable. Qui s'offre 
pour ce t1avail - ? 

et celle des inspecteurs, à M. Belaubre, I.P. 
route de Montréal, à Carcassonne (Aude). 

N.B. - Tous éléments de' réponse qui pour
raient être cités dans . un rapport d'ensemble 
ou u n travail ultérieur, le seront sous une 
forme a nonyme, sauf si les auteurs spécifient 
qu'ils n e tiennent pas à gar(ler l'anonymat. .. •• 

La Commission des Inspecteurs, qui compte 
dès maintenant en son sein d es I.P ., des l .A ., 
des Directeurs d'Ecole N orm ale, a commencé 
son travail . L e questionnaire ci-dessous sera un 
premier fJas dans la collaboration que nous sou
haiton s. Nou s demandons à nos camarades insti
tuteu rs de répondre .nombreux . - C. F. 

QUESTIONNAIRE PROPOSE: 
AUX INSTITUTEURS· 

1 o Dans quelle mesure tenez-,Vous à Btre jugé : 
a) sur le travail et le niveau de vos élèves ? 
b) sur d·'auires éléments ? 

Présentez vos arguments en les ordonnant . 
2° Sous quelle forme souhaitez-vous que soient 

appréciés le travail, le niveau, leu progrès 
de vos élèves ? (Formes de contr8le qui vous 
paraissent défectueuses, formes que vous 
leur préférez). 

3° Quels autres éléments vous paraissent devoir 
Btre décisifs dans /' appréciàtion d'un maî
tre ? Précisez la place el l'importance que 
vous voudriez voir accorder à chacun d'eux}> 

4° Compte tenu des desiderata ci-dessus expri
més et des obligations légales des inspec
teurs, comment vous paraîtrait devoir Blre 
organisée une visite d'inspection ? Quelles 
dispositions seriez. vous prSt à adopter pour· 
faciliter une inspection telle que vous là 
concevez ;> ' 

5° Que/le fréquence dans les visites vous paraî
trait-elle convenable ? Que penseriez-vous 
qu'on pût attendre de rapports réguliers et 
fréquents entre maîtres et inspecteur ? 

6° Qu'attendez-vous essentiellement d'un inspec
teur? 

7° A Vez-vous des suggestions précises q formu. 
Ier, concernant : 

a) la notation des maîtres ? 
b) le libellé des bulletins d'inspection ? 
c) les suites qu'ils comportent ? 

Bo Autres remarques ·que vous jugeriez utiles 
dans un esprit constructif. 

" ** 
QUESTIONNAIRE PROPOSE: 

AUX INSPECTEURS 
1 o Quelle part faites-vous, dans l'appréciation 

d ' un maître : . 
a) au travail et au niveau de ses élèves ? 
b) à d'autres éléments ? 

Justifie_z votre pratique en sériant les argu
ments. 

zo -1 qu~lles données, à quels moyens recourez
vous pour apprécier le travail, le niveau, 
les progrès d'une classe ? E/6menls d'infor
mation et formes de contr8/e qui vous pa
raissent les plus sûrs. Eventuellement, rai. 
sons pratiques qui vous interdisent parfois 
- ou toujours - de mettre en œuvre des 
moyens de contr8le qui vous paraîtraient 
plus par/ ails ? 

3° Quels autres éléments vous paraissent déci
sifs dans /'appréciation d'un maît~e? Place 
et importance que vous tâchez d'accorder 
à chacun d'eux: - Difficultés rencontrées, 

4° Q uelle est votre tee/in ique habituelle de la 
visite • d' inspection ? Quels avantages y 
trouvez-vous ? 

L és difficultés rencontrées dans son ap
plication vous ont-elles conduit à essayer 
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. d'au Ires manteres de faire ? Résultats "et 
enseig;;ements de ces dernières. . 

5° Quelle fréquence l'effectif 'des circonscrip
tions qui vous sont connues autorise-t-il 
dans les visites d'inspection ? Combien de 
visites par an cela .représente-t-il en moyen
ne ? Faites-vous une part aux « visites brè
ves » et qu'en pensez-vous ? 

Quel effectif vous .paraîtrait raisonnable 
pour permettre à un I .P. .d' œuvrer « en 
profondeur » dans une circonscription ? 

60 Indépendamment de vos responsabilités léga. 
les, quel rôle croyez-vous devoir jouer au
près des · maîtres ? Quels moyens mettez
vous en œuvre ? A quels moyens souhai
teriez-vous pouvoir recourir ? 

70 Quels principes vous paraissent pouvoir pré. 
sider à la notation des mâitres ? La fondez. 
vous sur une « impression globale " ou sur 
un bar~me ? Lequel ? Tenez-vous compte 
de l'ancienneté du maUre ? de ses notes 
antérie"ures ? Quelle est votre opinion tou. 
chant la variabilité de la note en fonction 
des circonstances de chaque vistie ? 

So Questions pratiques : 
a) la présentation et le libellé des rapports 

d'inspection . variant d'un département à 
l'autre, quelle forme votre expérience per
sonnelle vous porte-t-elle à préférer, à sou. 
haiter, compte tenu de la nature et de., 
l'importance relative des éléments qui vous 
paraissent devoir figurer sur un bullletin ? 

b) que pensez-vous dë.s pratiques non moins 
diverses concernant l'apposition de (a note 
et la communication du rapport à l'inté
ressé, les suites que peut comporter un 
rapport, la conser.vation du double des bul
letins dans les archives de l'inspection pri
maire? 

9° Autres remarques et suggestions que vous 
jugeriez utiles. 

POUR LA COMMISSION 
DE LA RÉÉDUCATION 

DANS L'INSTITUT COOPÉRATIF 
DE L'ÉCOL~ MODERNE 

Les maisons de redressement s'intéressent tout 
particulièrement à nos te~hniques parce que ces 
techniques apportent la vie, l'ordre, l'intérêt qui 
sont à la base de la véritable éducation. 

On nous demande de constituer une commis
sion . de la rééducation au sein de notre Institut. 
Nou; ne demandons pas mieux. Nous deman
dons aux écoles, maisons d'enfants , aux grou
pes divers qui s'intéressent à cette rééducation 
de se faire connaître. Nous désignerons un res
.ponsable. Nous publierons des bulletins qui ser
viront à la mise au point des diverses expér_ien
ces indispensables. 

DES EDITIONS 
COOPERATIVES 

Nous venons d'expédier notre Fichier d'or
thogi-aphe d'accord. Nous l'avons expérimenté 
à Vence. Il est pour ainsi dire parfait. Eli
minant toute définition ou explication, il pré
sente des exercices destinés à triompher des 
difficultés orthographiques et à corriger les 
erreurs. 

J'en montrais le · mode d'emploi à nos élè
ves en leur faisant le raisonnement de la 
bicyclette.- Si l'on expliquê très minutieuse
ment le fonctionnement de la bicyclette, 
qu'an:ive-t-il, quand tu montes sur ta ·ma
chine ? Aucun élève n'hésite à répondre : 
« Je tombe, parce qu'il faut que je m'en
traîne. » 

Eh bien, on s'entraîne de même en écri
vant des textes libres et, éventuellement, en 
faisant quelques . exercices supplémentaires 
prévus au fichier. 

Vos enfants peuvent prendre votre fichier 
de 1 à 120. Mais le meilleur usage sera 
celui auquel vous aurez recours quand un 
élève s'obstinera à faire certaines fautes, 
écrire et pour est pa-r exemple. En suivant 
les indications du mode d'emploi, vous met
trez instantanément à la dispositiO(ll des 
enfants le groupe de fiches qui l'entraînera 
à écrire correctement et ou est. 

C'est vraiment là un fichier a da pt~ à nos 
techniques. II donnera totalement satisfac
tion. Le tirage à la Gestetner sur beau carton 
bulle est lui aussi très satisfaisant. 

La souscription à la première série étant 
épuisée, nous mettons en souscription une 
nouvelle série de 1.000, dont nous augmen
terons seulement le prix en raison des haus
ses massives intervenues depuis la mise en 
souscription de la première édition et qui 
ont d'ailleurs compromis- un instant la ba
lance de notre travail. 

Le. fichier d'orthographe, tiré sur beau 
carton bulle et comportant 220 fiches, livré 

·net et franco pour le prix de 550 francs 
(abonnés Educ.: 510 fr.; coop. d'élite: 470 fr.) 
(Dans ce prix il faut déjà compter 100 fr. 
de port, 50 fr. de frais d'emballage et de 
manutention.) 

Nous accepterons les souscriptions au prix. 
ci-dessus jusqu'au 28 février. Passé ce délai le 
plix de vente sera augmenté. 

Mais je süis certain que la 2• édition sera 
couverte très rapidement comme la première. 

Dans la circulaire d'envoi du fichier nous' 
avons fait pour les souscripteurs le 'détail 
des prix de ·revient. Il en sera fait de même 
pour vous. pour que vous vous rendiez compte 
qu'il s'agit là d'opérations qui ne sont qu'à 
votre entier bénéfice etr-qui ne sont en aucune 
façon des affaires commerciales de rapport. 


